
À Waterloo, les grenadiers de Napoléon avançaient sur l’ennemi en 
chantant : 
                                                              
« On va leur percer le flanc     
   Ran tan tan tire lire lan 
   On va leur percer le flanc 
   Ran tan tan tire lire lan 
   Ha nous allons rire ! 
   ran tan tan tire lire. » 
  

 
 
 

L’hécatombe en chantant 
  

Ils partent en chantant 
Ran tan tan tire lan 

Et chargent sans frémir 
Ran tan tan tire lire 

 
Pour leur percer le flanc. 

Ran tan tan tire lan 
Avec un grand sourire 
Ran tan tan tire lire. 

 
Et pour mieux s'enhardir 
Les soldats de l’empire 

Choisissent leurs couplets 
Pour saigner l’étranger. 

  
Sur des chants guillerets, 

Ils trucident l’Anglais, 
Le Teuton, le Prussien, 
Le Russe et l’Autrichien. 

  
Ceux d'en face en retour 

Ont la même passion, 
C’est au son du tambour 

Du fifre et du clairon, 
 

Qu’ils chargent sans histoire 
Dans la mêlée confuse, 
Et meurent pour la gloire 



Au son des cornemuses. 
  

Ils ne sont pas rustauds ! 
Et tous, à l’unisson, 

Quand ils se trouent la peau 
C’est toujours en chanson 

 
‘La victoire en chantant’* 

Leur ouvre la barrière 
Et célèbre gaiement 

L’hécatombe guerrière 
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* Le chant du départ est un hymne révolutionnaire composé en 1794, mais il a 
survécu à la révolution et était souvent entonné par les grenadiers de Napoléon. 
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